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  Une CURE N'ATTEND pas l'AUTRE

 

Tel est la succession rapide des guerisons

merveilleuses operees par les

‘““ Pilules Cardinales ”’
"Du Dr ED. MORIN.

Monsieur F, Gingras, de Québre,
“souffrit durant des aunées de scrofu-
le, Pauvrete du Sang, Eczéma, Mala-
«lie de la peau, irruptions sûr tout le
corps, elc, etc, sans pouvou trouver
jamais aucun remède qui put le gué-
rir. M. Gingras menait une. vie des
plus misérables, ayant toujours quel-

ques maux à souffrir.
Commie bien ou pense, cr mons:eur

avait consulté plusieurs médecins el
fait usage d’un grand nombre de 1e
mèdes, 11 voyait souvent l'annonce
des eëlèbres PILULES CARDINA-
1.188 du Dr Ed. Morin, tant dans les
journaux français et anglais du Do-
minion et des Etats-Unis. L'idée lui
était venue parfois de les essay r,
mais la volonté avait saus cesse refu-
sé.
nombreux médicaments déjà empluy-
és. Cependant, à la suite d’une grave
complication survenue dans son mal

 

Alléguant l’insuccès complet des

 

heureux élat de santé, M. Gingras
dut essa ver ce remède tant vanié.
Quelques jours d'usaga suffirent

amplement pour le convaincre de la
supériorité incontestalle des PILU-
LES CARDINALES. lt en continna
l'emploi encore plusieurs semaines.
Sous l’heurense influence de cet ex-
cellent remèd:, M. Gingras se voyait
revenir à la santé, et finalemeut fut
guéri, s'étant loujours bieu porté d-=-
puis cette époque.
M. F. Gingras est demeuré recon-

Halssaut envers un remède qui l'a
sauvé.

Les femmes pâles, faibles, aném-
ques ; les jeunes filles énervées, tra-
vailiant crns les ateliers ou les manu
factures, trouveront dans l’amploi des
PILULE:> CARDINALES, le remède
à leurs maux. Qu'elles en fassent l’es-

sai.

SE VENDENT PARTOUT
 

Pour Chapelets des RR.
PP. Croisicrs, Médaiiles

et Petits Chapelets de St-Antoine.
Timbres-poste oblitérés. Ecrivez à
Agence de l'Ecole Apostolique de
Bethléem, No 153 rue Shaw, Mout
réal, P.Q. 13 jan-99.

tl

GRAINS& GRAINES
DE SEMENCES, DE CHOIX

Tels que MIL, canadien et américain

TREFLE ROUGE, BLANC ef
ALSYE, Lantilles, BLE du Mu-
nitoba ou d'Ontario.

Pois, * Orge, * Avoine
Banner. d’Avance, & & &.

PLATRE à TERRE
En sacs ou en quarts.

de toutes qualités, for-

FleU I tes à levain et de famille
AUSSI

PATENTES DE CHOIX.
Nos marques spéciales:

Capitol, Jubilee,
White Crosset

Morning-Star
—Aussi—

LARD, SAINDOUX, SEL,
Etc., Ete., Etc.

—À TRES BAS PRIX—

Poitras & Paradis
Négrciants en Gros.

Rues Dalhousie et St-Anlré,
QUEBEC.

 

—————

L’OEUVRE D ES BONS CHEMINS
DANS LE COMTE DE

MONTMAGNY

La question de l'amélioration de
la voierie en cette province est
toujours l’objet de l'attention spé-
ciale du gouvernement actuel et
spécialement du Commissaire de
l’Agriculture, l’hon. M. Déchêne,
le député de l’Islet, qui ne man-
que jamais l’occasion d'offrir à no-
tre classe agricole toutes les facili-
tés possibles d'opérer de promptes
réformes dans cette branche jus-
qu'ici si négligée de l’économie
rural.

L’hon. Commissaire de l’Agri-
culture a fait amender la loi mu-
nicipale pour permettre au Con-
seil de Comté de s'unir aux villes
incorporées pour l’achat de ma-
chines à casser la pierre, de plus,
à la dernière session, la sphère
d’action des Sociétés d’Agricultu-
re a été élargie de manière à per
mettre à ces associations d’em-
ployer les fonds dont elles peu-
vent disposer, tant sous forme de

 

 

 

souscriptions que d’allocations
gouveru-mentales, pour aider à
l'achat et à la mis en opération
du coucasseurs de pierre et de tou-
tes autres machines pour l’amélio-
ration des chemins.
Le Commissaire de l’Agricultu-

ire, dans ie casoù dés sociétés d'A-
griculture voudraient profiter des
privilèges qui leur sont accordés
par la loi, les dispense de tenir
des expositions ou coucours, et
par arrangements avec les con-
seils municipaux, ces allocations
ou octrois servent à aider à faire
l’acquisition de machines, soit
pour empierrement ou nivelle-
ment des chemins, etc.
Le départementde l’agriculture

a mis à la disposition des comtés
une série de primes dont peut bé-
néficier six municipalités par com-
té, 1° $125.00, $100.00 et $75.00.
L’au dernier une nouvelle série
de trois primes de $75.00 chacune
était offerte aux comtés auxquels
les trois premières primes avaient
déjà été payées pour achat de
charrue à chemin ( charrue rever-
sible de l’ouest, ) à condition que
au moins deux milles de chemin
en terre soient réparés.
Nous croyons aussi utile de rap-

peler aux divers conseils de ce
comté, que le gouvernement est
prêt à leur payer la moitié du coût
d’un concasseur, avec accersoires
(engin, rouleau ) pour empierre-
ment des chemins, jusqu’à concur
rence d'un montant de $1200.00.

L’aide accordé par le gouverne-
ment pour l’achat de concasseur,
sera payable aux conditions sui-
vantes : Qu’au préalable, une ré-
solution dont copie sera adressée
au département de l’agrieuture,
soit passée autorisant l’achat, et la
prime ne sera payable qu'après
empierrement d'un demi mille au

moins de chemin,
De concert avec la ville de

Montmagny, le conseil du comté
est en pourparler de faire l’acqui-
siton d’une de ces machines à cas-
ser la pierre (concasseur) ; voyons
un peu quelles seront les charges
de chaque municipalité. D'abord,
le coût d’achat sera ‘de $2000.00 a
$2400.00 suivant la grosseur de la
machine, le gouvernement en

payant la moitié, il restera à la
charge des municipalités du com-
té et de la ville la somme $1000.00

a $1200.00.
L'évaluation des biens fonds

imposables du comté est de

Délégué ..
..  Apostolique

Sa Sainteté .Léon
XIII a, décidé d’en-
voyer un délégué
apostolique au Cana-
da pour y faire un sé-
jour continu. Celui
qui a été choisi pour
occuper cè poste est
Mgr Falconio, arche-
vêque, d’Acerenza et
Matera. Ceux qui con-

 

 | naissent Sa Grandeur
ladmirent une fois de
: plus, le bonheur qu’a
| toujours le Saint-l’ère
de nommer l’homme
qu’il faut à la bonne
place. Le nouveau
titulaire a déja passé
plusieurs années aux
Etats-Uuis. Il est âgé
de 57 uns, mais il ne

parait pas en avoir
; plus de 35 ou 40. On
le donne comme un
théologien très sa-
vant.

 

Le cuir qui coûte le
plus cher est connu
sous le nom de cuir
piano.
Une famille de tan-

neurs, en Âllerhagne,
est seule à posséder le
secret de le tanner.

QUA $6.00  

‘Lisez les a'nHonces
de nos marchands, et
encouragez-les. !
L.-J]

$2,553,620.00

répartie comme suit, savoir :

Montmagny, ville $308,611.00
St-Thomas 676,562.00
Cap St-Ignace 479,130.00
St Frauçois 340,863.00
St-Pierre 298,271.00
Berthier 197,485 00
St-Paul de Montminy 158,598.00

 

N.-D. du St-Rosaire 51,987.00
Ste Appoline 24,165.00
Canton Rolette 17,998.00

Total $2,553,620.00

D’après le tableau ci-hant, il
suffira d’une légère taxe de qua-
tre à cinq centius par cent pias-
tres d’évaluation pour paver cette
somme.
La dépense la plus forte qu’il

faut faire pour gagner l’ectroi,
c’est le demi-mille de chemin à
macadamieer, dépense de $500,00
a $600.00. La ville se charge de
remplir cette condition, et s’enga-
ge qu'aussitôt le concasseur ren-
jdu, quel'octroi sera gagné avant
trente jours.
Nous ne saurions trop encoura-

ger MM. les maires composantle
conseil du comté de se hâter de
faire ce marché avantageux, d’ac-
cepter l'offre généreuse du gou-
vernement local de payer la moi-
tié d’un instrument qui est appe-
lé à rendre des services immenses
à la classe agricole, en facilitant
le travail de réparation des che-
mins ruraux.
Si nos informations sont exactes,

c’est la dernière année que le gou-
vernement donne de semblables

encouragements ; nous nous rappe-
lons de l’encouragement donué
par le gouvernementde feu l’hon.
M. Mercier pour la construction
des ponts en fer, chanceuses sont
les municipalités qui en ont profi-
tés daus le temps ; il en sera de
même pour les machines à che-
mins, l’année prochaine le gouver-
nement donnera son encourage-
ment pour d’autre fin. À nous du
comté de Montmagny d’en profi-
ter.  

 

SI VOUS AVEZ QUELQU'UN DF MORT DANS VOTRE FAMILLE,

VOUS DEVRIEZ LEUR FAIRE METTRE UNE DE NOS MAGNIFIQUES

EPITAPHES EN FUNTE,

Ces énitaphes sont couvertes de trois couches de peinture noire et deux couches
de vernis à l'exception des inscriptions, qui sont couvertes de quatre couches de peinture
blanche spéciale, et dont les lettres, eu relief dans la fonte, sont finies en bronze.

Nousles faisons en quatre grandeurs différentes depuis 42 jusqu’à 60 et pouvons
les fournir avec ou sans les inscriptions vonlués. NOS PRIS SONT DEPUIS $4.50 JUS-

NOUS AVONS AUSSI DE TRES JOLIS ENCLOS POUR CIMETIERE

A. Belanger,

 

MONTMAGNY

Rue St Jean Baptiste J. A, Math U rl Nn, Montmagny, P. Q.
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Assoriiment complet dans:
la ligne de Ferronnerie, Vi-' Columbus &tres, Huile, Vernis, Peintu-;
re préparée, Ete. ;

AUSSI i
Bains, Closette Patente. Bicycle 99

Sonnette électrique, Pompe:

Agent du Bicycle

 

:Plombier, Ferblantier et
:Couvreur. Appareil de
‘plomberie des plus mo-
-dernes et nygiéniques.

Earl.vourvaise à
L'EAU CHAUDE

Sink, Bol, Chantepleure, Modèles lesplus perfec-: Tout“ouvrage exécuté
Filtre, Tuyau en fer, en t.Onnés que
fonte et en plomb, Etc. PI

pétition,

je vendrai à promptement, garanti, et
:des prix défiant toute com-:& des prix modérés.

Fournitures et installation d’eclairage à l’Electricite

UNE VISITE EST RESPECTUEUSEMENT SOLLICITEE
  

UNE BENEDICTION

Le BAUME RHUMAL a déjà sou-
lagé lant de maux qu’on le bénit par-
tout. 35

EFFET UNIVERSEL.

 

— La plus grande masse de sel
de l’anivers se trouve dans la pro-
vince de Galiicie, en Hongrie. El-
le mesure 550 milles de long, 20
milles de largeur et 250 pieds d'é-
paisseur.

—Les femmes de Washington
D. C, parlent d’ériger Unestatue à
la mémoire de feu F. K. Spinuer,
parce que lorsqu'il était trésorier
des Etats-Unis, il a été le premier
a donner de l’emploi aux femmes
dans le service fédéral.  

—Un juge de Dover, N. IL, en
condamnant un bateur de femme,
a dit qu’il regrettait que la loi ne
jui donnât pas le droit de faire ap-
pliquer trente coups de fouet sur
le dos du coupable qui passera
quelques mois en prison, pour ex-
pier son méfait.

 

Baddeck, 11 juin 1897.

C. C. Richards & Co.

Chers Messieurs, — Le LINI-
MENT MINARD est mon remède
par excelience pour la NEVRAL-
GIE.
I soulage immédiatement,

A. S. McDONALD.
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o! HEURES DE BUREAU : 8 hrs A. M., [3

à 9 hrs. P.M.

Dr. A. LANTIER,
DENTISTE,

50 Rue Couillard, vis-a-vis la
Maison Livernois, Québec.

Telephone : 711
On administre le Gaz Végétal.
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Langelier & Martineau,
AVOCATS ET PROCUREURS,

Montmagny, P. Q.

L'HON. CHARLES LANGELIER,
[( P. R. MARTINEAU, LL B.
MM. Langelier & Martineau sui-

vront les affaires judiciaires des
districts de Montmagny, Kamou-
raska et Beauce. 29 july 98

Dr S. Gaudreau,
DENTISTE,

133, RUE ST-JOSEPH,
QUEBEC.

Dr. F.S. Caron
GRADUE DE

L'Université Laval,
ST-EUGENE, Co. de l’Islet.

fer mai 98.

CEO. W. PION, L. L. B.,
NOTAIREde la SOCIÉTÉ de PRÊTS
et de PLACEMENTSde Montréal

Gradué de l'Université Laval
—MONTMAGNY—

sea. Une atter tion spéciale sera por-
tée aux règlements de Suvcessions,
Prêts a’argeut en aucnn temps.

Consultations gratuites.
BUREAU : Rue Saint Louis.

“F. G. Bernier,
Agent d'Inmeubles ct d'Assurauces,

Montmagny, P. Q.

FEU
La Liverpool & Loi don & Globe ; la

Royal et la Lancashire ; Ass. Mutuelle
de Moutmagny. de Rimouski.

VIE
La * Sun,” Compagnie Canadienne.

AUSSI
Prêts à courte échéance, placement

d'argent. Dépôts acceptés coutre garantie

LOTS À BATIR ET MAISONS À
VENDRE

6 Terrains sur la rue de la station.
5 Emplacements, ancienne propriété

d'Albert Talbot.
1 Terrain, Rue Ste. Julie.
4 Maisons en parfait ordre.

tions faciles.

À VENDRE
Au Cap St-Ignace, une magnifique rési

dence privée, un magasin et tout le stock.
A deux pas de la station de l’Intercolo-
nial. Conditions faciles. S’adresser à

PIERRE MORIN.
Cap St-Ignace Station, Co. moutmagny.

ALLIANCE NATIONAE,
ASSOCIATION de BIENFAISANCE

ET D'ORGANISATION
NATIONALE.

Fondée à Montréal, le 11 Décem-
bre 1892.
Elle a recruté au-deld de 5000 mem-

bres depuis son organisation acti-
ve*( Mai 18983. )

CAPITAL DISPONIBLE ------$135,000
BENEFICES

$5 par semaine pendant 20 semaines
$250 à $1,500 aux membres frappés

d'invalidité.
Pension annuelle de $50 à $300

aux membres âgés de 70 ans.
Bénéfice de 8300.00 à $3,000.00

payable au décès d’un sociétaire.
Certificat de participation acquise

en faveur des membres qui se reli-
rent de l’association après 10 ans de
sociétariat.

Cercle établi à Montmagny le 9
juillet 1896.

Pourinformations s’adresser à
ALPHONSE CARON,

Kditeur de L'Ecxo
pz MonrmacNY, Montmagny, P. Q.

Travaillant jour et nuit
La plus utile et vigoureuse petite

chose faite de no jours sont les ** New
Life Pills ” du Dr King. Chaquepilu e
est un petit globule de santé recouver-
te de sucre, change la faiblesse en for-
ce, le découragement en énergie, le
cerveau détraqué en un pouvoir mental
Elles sont étonnantes pour refaire la
santé. Seulement 25cts la boîte, chez
tous les pharmaciens. 3
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HONTEUSE CONDUITE

Le whip du parti conservateur,
M. Taylor, s'est rendu coupable
ces jours derniers d'un mensonge
honteux, d'une calomnie sans nom
Il a insinué que l’hon premier mi-
nistre avait regu, en pur don, de
MM. Bate & Cie., sa résidence ac-
tuelle à Ottawa, avec son ameu-
blement, et qu’en récompense sir
Wilfrid leur avait accordé des con-
trats importants.

Sir Wilfrid était absert lorsque
ce mensonge a été proféré. Le len
demain il fut dans la pénible obli-
gation de divulguer ses affaires
privées pour repousser la calom-
nie de Taylor. Ila acquis cette
maison pour le prix de $9,500.00;
il a payé $500 comptant, a donné
une hypothègne de $4,500 et pour
le surplus il a donné ses billets
qui ne sont pas encere tous ac
quittés Les messieurs Bate n'ont
rien eu à faire dans cette transac-
tion. Quant à l'ameublement, il
l'a acheté de ses propres deniers,
à l’exception de quelques meubles
dont les amis de Madame Laurier

 

 lui ont fait cadeau.
Les conservateurs honnêtes se

joignent aux libéraux pour dénon-
cer la conduite indigne de M. Tay
lor.

Voici ce qu’en dit l’Evening Jour
nal, une feuille indépendante, à

tendances conservatrices:

* Le mensonge n’est pas plus res-
pectable en Parlement que nulle part
ailleurs Un membre du Parlement
n'est pas plus justifiable qu'aucune
autre personne de se faire I'écho des
calomnies qui ne repuseulb que sur
des ouï-dire.

“ M. Taylor s’est lui-même mis sur
le front des qualificatifs qui le dési-
gneront désormais : ceux de lâche et
de diffamateur. Ce qu’il y a de hon-
teux dans sa conduite, c’est qu'il a
choisi pour se faire diffamateur, l’en-
ceinte du Parlement, où ses immuni-
tés le protègent.
‘ Bien plus, Sir Wilfrid Laurier

était absent quaud M. Taylor a parlé,
et quand celui-ci savait que sir Wil-
frid seul pouvait avec autorité don-
ner le démenti à cette accusation.

“ Le parli conservateur espère-t-il
gagner quelque chose par d'aussi
déshonorantes méthodes ?

“ Comment un parti qui se respec-
te peut-il permeltre & I'un de ses mem
bres de se Dhvrer a d'aussi sales
mauceuvres 7"

Cet article de l’Eventng Journal

gens respectables dans la ville
d'Ottawa.
——_

.EFFET UNIVERSEL

A tous les âges, le BAUME RHU-
MAL soulage et guérit sans effort.

 

Choses etAutres

—La nouvelle de la nomination de
Mgr Faiconio comme délégué aposto-
lique au Canada est définitivement
accréditée.

L’épiscopat canadien, ainsi que sir
Wilfrid Laurier en ont été avertis par
le cadinal Rampolla, secrétaire parti-
culier de Sa Sainteté Léon XIII.

Ondit de plus que le nouveau dé-
légué demeurera à Ottawa, cette ville
étant la capitale de la Puissance, et
qu'il restera au Canada tant qu’un
autre délégué ne viendra pas le rem-
placer, car c’est l'intention du Pape
d'établir ic: en permanence, ure cour
papale, comm : cela est fait pour les
Etats Unis. Le délégué canadien au-
ra des pouvoirs semblables à çeux de
Mgr Martinelli.

—L’hon, M. Borden, ministre de la
milice dans le gouvernement Laurier,
à prononcé un discours il y a quel-
ques jours, à l’école militaire de
Kingston, au cours duquel il a fait
une importante déclaration en rap-
port avec le commandement des trou-
pes canadiennes dans le futur.

Cette déclaration est la suivante :
“Je vous déclare ici, en ma qualité

de ministre de la milice, et, je suis
heureux de le dire, avec l'approba-
tion des officiers impériaux, que je
prévois le temps, qui n’est, je l’espère,
pas bien éloigne où nous aurons des
Canadiens pour commander l’armée
canadienne.
“Nous ne sommes pas jaloux de

nos confrères d'armes 1mpériaux,
mais uous prenolis de jour en jour
plus d'assurance et nous prévoyous
maintenant le temps où nous serons
à même de mener nous-mêmes nos
affaires militaires.”
 

Anuoncez, daus l’“icHo ve MONT- MAGNY.”

==7 —_

Daus notre dernier numéro, nous
avons reproduit le quatrième article
de M.L.O. David surla cotonisation,au
Jourd’hui nous avons le plaisir de
Mettre sous les yeux de nos lecteurs
la lettre de notre dépuié au local, M.
Lislois, à M. David, le félicitant et
approuvant ses articles et surtout son
dernier, laquelle lettre a été publiée
dans La Patrie, numéro du 13 cou-
rank.

La Colonisation
UNE LETTRE DE M. J. C. LISLOIS,

DEPUTE DE MONTMAGNY

Un Patriote qui veut faire son devoir

 

 

Montmagny, le 10 juillet 1899.
Mon cher M. David,

J'ai lu avec beaucoup de plaisir
tous vos articles sur la colonisa-
tion, mais aucun avec autant de
satisfaction et d'intérêt que votre
quatrième, dans le nuraéro de ‘La
Patrie” de samedi dernier.
Vous avez dans ce dernier arti-

cle, touché le vrai point et mis en
relief le seul moyen réellement
pratique de faire de la colonisa-
tion comme nous voudrions tous
en voir faire dans notre belle pro-
vince ; et je puis ajouter sans
craindre de me tromper, que la
colonisation faite de la manière et
par les moyens que vous mention-
nez aurait uu effet tellement pra-
tique que le gouvernement pour-
rait retenirau pays des ceutai-
nes de familles.

Iuutile de vous dire que com-
me représentant d’un comté agri-
cole et malheureusement décimé
par l’émigration aux Etats-Unis,
j'approuve en tous points le plan
suggéré dans ce 4e article, et je
me permets de vous écrire ainsi,
non-seulement daus le but de
vous féliciter, mais dans le but de
vous assurer, comme citoyen et
comme député, mon plus sincère
appui.

Je sais comme pas un combien
il est difficile pour les gouverne-
ments d'imposer dee taxes, mais
comme je suis bien d’opinion qu’-
un gouvernement ‘qui imposerait
une taxe spéciale pour la coloni-
sation et dont le produit serait
employé à faire de la ‘‘vraie colo-
nisation ” ; qu’une semblable
taxe serait non-seulement votée
avec plaisir par la députation 

est l'écho du sentiment de tous les|

sans distinction de parti politi-
que, mais serait aussi payée avec
plaisir par les citoyens de ce
pays.
Quant à moi, représentant un

comté agricole (quoiqu'en général
contre les taxes) s’il y a un vote à
donner en Chambre, je promets
d'avance mon appui au gouverne-
ment actuel qui ivaposera cette
taxe, afin d’avoir des moyens cou-
sidérables pour faire de la coloni-
sation, et si le gouvernement ac-
tuel ne veut pas le faire et que je
sois encore en Chambre lorsqu’un
autre gouvernement sera à la tête
des affaires de la province, je lui
promets à l’avance mon appui.
Je le répète, la colonisation ne

doit pas être considérée au point
de vue des partis. On a trop fait
de la politique au détriment de la
colonisation pour que les hommes
réellement soucieux de l'avenir
de leur pays soient encore dispo-
sés à le faire.
Quant à moi, élu commelibéral

indépendant et donnant aujour-
d’hui mon appui d'une manière
indépendante au gouvernement
actuel qui me parait travailler
dans l'intérêt général du pays,
mais pas assez dans l'intérêt spé-
cial de la colonisation, je suis prêt
à appuyer toute mesure proposée
dans le seus de votre 4e article.
Quant au système de taxes à

7

 

 

La ruine d'uubrave homme
Les victimes de l’estomac, et des mala-

dies du foie et des rognons, de même que
les femmes, tous se ressentent de pertes
d'appétit, du sang empoisonné, maux de
tête et fatigues, d’indifférence et d’épui-
sement. Mais il est absurde de se laisser
aller jusque là. Ecoutez J. W. Gardner,
Idaville, nd. Voici ce qu'il dit : “Les Bit-
ters Blectriques sont justement ce qu’il
faut à un homme qui est épuisé et qui ne
tientplus âla vie, ils m'ont donné de nou-
velles forces et un bon appétit, ils m'ont
fait plus de bien que tout autre médica-
ment. Je puis maintenant manger n’tm-
porte quoi et la vie me semble agréable.”
50cts seulement, dans toutes les pharma-
cies. Chaque bouteille est garantie. 3 

rte —

Punaises -- Punaises

RIEN N’ÉGALE

LE POISON POUR PUNAISES

En vente chez

A. E. Michon,

Pharmacien, Montmagny.

PRIX : 15cts. la bouteille.

 

 

imposer dans ce but, il ne m’ap-
partient pas de l'indiquer, mais je
puis bien dire ceci : “On a impo-
sé $490,000 à $500,000 de taxes
spéciales, pendant plusieurs an
nées, pour défrayer les dépenses
—en graude partie sur le commer-
ce;— pourquoi ne pas en faire au-
tant pour la colonisation?
Je me permets, mon cher M.

David, de vous faire ces quelques
réflexions sur vos articles et spé-
cialement sur le dernier, vu qu’il
me semble, je le répète, que vous
avez touché la corde sensible, et
que les moyens que vous suggé-
rez devraient être mis à l’étude
par le gouvernment. Ce projet
devrait être présenté dès le début
de la prochaine session afin que le
gouvernement puisse s’occuper au
plus tôt de ce projet de colonisa-
tion qui retiendrait au pays des
milliers de nos braves fils de cul-
tivateurs qui seraient prêts à s'en-
foncer dans la forêt du moment
qu’ils se sentiraient appuyés par
le bras puissant du gouvernement
et encouragés par la sympathie
efficace de leurs concitoyens.

Si cette lettre, qui peut pécher
par son méritelittéraire, mais non
par sa sincérité, peut vour être de
quelque utilité dans le but de
promouvoir et d'encourager le
plan que vous suggérez, vous
pourrez en faire ce que bou vous
serablera.
Avec des félicitations

votre généreux article,
J’ai l'honneur d'être,

Votre tout dévoué,

J. C. LISLOIS, M.P.P.

pour

 

Mieux que le Klondike
M. A. C. Thomas, de Marysville, Texas,

à tait une decouverte plus précieuse que
celles faites au Kloudike. Depuis des an-
nées il souffrait de la consomyti in, accom-
pagnée d'hémorragie ; il fut abs-lument
gueri parla “Dr King’s New Discorvery”
pour la Consomption, la Toux ec le Rhu-
me. ll déclare que l'or est de petite va-
leur en comparaisonde sa guérison mer-
veilleuse, se le procureiait quand b:en
mêmeil oûterait $IOU la bouteille. Asth-
me, Bronchite et tous les maux de la gor-
ge et des poumons sont positivement
guéris par le remède au Dr Ki. g “ New
Discorvery ” pour la consomption.  V.n-
du dans toutes les pharmrcies à 50c. et
$1.00. Guérison garantie ou argent retour-
né. 3

Souffrance d'un enfant

M. Wm. McKay, Clifford, I.
E, raconte la guérison

de sa fille

Elle fut d'abo: d en proie à un rhuma-
tisme aigu, suivi de Danse de St
Guy d'un caractère grave. —Ses
parents croyaient qu'elle ne re-
viendarait jamais à la santé.

  

Del”“Entreprise” de Bridgewa-
ter, N.-E.

Wm. McKay. écr.,, un cultiva-
teur et meunier bien connu, et
hautement respecté, a Clifford,
comté de Lunenburg, N.-E., racon-
te la merveilleuse guérison opérée
dans sa famille par l’emploi des
Pilules Roses du Dr Williams: “Il
y a environ trois ans, ma petite
fille Ella, alors une enfant de dix
tans, fut prise d'un rhumatisme ai-
igu. C’était un cas terriblement
‘grave ; pendant plus d’un mois,
(elle dut garderle lit, et pendant
la plus grande partie du temps
elle fut dans une impuissance la-
mentable, incapable de se tourner
dans son lit, de fait elle ne pou-
vait faire aucun mouvement sans
secours. Elle ne pouvait même
rien tenir dans ses mains. Tout
pouvoir de se servir de ses mem-
bres avait entièrement disparu et
les douleurs qu’elle endurait
étaient atroces. Grâce à des soins
constants, au bout d’un mois on

environ elle commença à repren-

 
  

dre un peu de force, et un peu
plus tard elle en avait regagne
suffisimment pour pouvoir quit-
ter le lit et meme marcher clopin-
clopant à l’aide d’une caune. Mais
alors elle fut prise d’un mal pire
que le rhumatisme. Son système
nerveux épuisé, parut complétes
ment ruiné. Elle tremblait vio-
lemmenttout le temps, faisant des
chutes en essayant de marcher,
En essayant de boire dans unetas-
se sa main tremblait tellement
que tout le contenu se déversait
surelle. Elle faisait pitié à voir.
On manda de nouveau les méde-
cins, et selon eux elle avait 1a dan-
se de Saint-Guy, sous sa pire for-
me, Elle prit le remède qu’on lui
avait prescrit et suivit les instruc-
tions de son médecin pendant
quelque temps, mais sans aucun
bien apparent.
Elle devint presque comme un
squelette, et nous la comptâmes
perdue. Sur ces entrefaites, je lus
dans un journal, le récit d’une
grande guérison de nervosité opé-
rée par les Pilules Roses du Dr
Williams, et je résolus de les es-
sayer. J'en achetai six boîtes et
ma petite fille commença à en
prendre. Les bons effets de la
premiere bolte furent trés appa-
rents, et après en avoir pris qua-
tre boîtes, son état parut s’amélio-
rer à un tel point qu’elle discon-
tinua de prendre les pilules. Elle
continua à prendre du mieux, et
quelques semaines après, elle se
portait aussi bien que jamais elle
ne l’avait été. On nousdisait que
la guérison ne durerait pas, que
c'était quelque ingredient puis-
sant coutenu dans les pilules qui
nous trompait et qu'un certain
temps écould, 'enfant serait pire
que jamais. Ce fut tout le contrai-
re, car il y a maintenant presque
trois ans qu'elle est en bonne san-
té, qu'elle a les nerfs aussi forts
qu'ils étaient à leur état normal,
et qu'elle fait les travaux de l'éco-
le et de la maison aussi bien qu’
une perso ne mûre. Nous n’avons
aucun doute surle fait queles Pi-
lules Roses du Dr Williams nous
ont rendu notre petite fille qui pa
raissait condamnée à une mort
prématurée.”

Les Pilules Roses du Dr Wil-
liams sont un spécifique pour les
maladies provenant de l’appau-
vrissement du sang ou des nerfs
délabrés telles que la danse de St
Guy, ataxie locomotrice, rhumatis- «
me, paralysie, sciatique, les suites ‘
de la grippe, mal de tête, vertige,
érysipèle, scrofule, etc. Elles sont
aussi un spécifique pour les mala-
dies particulières aux femmes,
pour rendre le sang neuf, et ren-
dre l'éclat de la santé aux joues
pâles et jaunâtres. Mettez-vous en
garde contre les imitations en in-
sistant pour que chaque boîte por-
te le nom complet “ Dr Williams’
Pink Pills for Pale People.” Si
votre marchand ne les a pas,elles
seront envoyées, frais de poste
payés, à 50 cents la boîte ou six
boîtes pour $2.50, en s'adressant a
The Dr Williams’ Medecine Co.
Brockville, Ont.

AU PUBLIC
Nous soussignés informons le pu-

blic de Montmagny que nous avons
ouvert une Buanderie, ancien maga-
sin Jos Vallée, et que nous sommes
maintenant prêts à faire le lavage.
Nous sollicitons votre encourage-
meat et nous vous prometions de
donner pleine et entière satisfaction.

Venez nous voir : encouragez les
vôtres plutôt que les chinois.

AVELIN FOURNIER, Propriétai
P. MARCHAND, ropriélaires.
———

DEMANDE.—M. Amable Couture,
marchand de St-Paul, demande un
jeune homme comme commis. S'a-
dresser à M. Couture pour autres iu-
formations.

 

 



 

 

Un quai à l'Isle aux Grues
Nons sommes heureux de féliciter

le gouvernement fédéral qui, quoi-
que ayant déjà fait beaucoup pour ce
comté et ayant mis dans les estimés
ordinaires des montants assez cousi-
dérables pour le quai de Berthier et
les travaux de la Grosse-Isle, elc. etc,
vient de mettre encore dans les esti-
més supplémentaires une somme de
près de sept mille piastres pour la
construction d’un quai au nord de
l'Isle aux Grues, et nons nous hâtons
d'en remercier bien sincèrement no
tre dévoué député M. P. R. Marti-
neau, qui coutinue le travail que
son prédécesseur, l’hon juge Cho-
quette, avait fait dans ce but et a ob-
Lenit Celte dernière sommequi va as-
surer aux braves citoyens de l'Isle
aux Grues un quai a l’endroit le plus
central ce qui sera pour eux d’un
avantage énorme.
Nous ne savons pas si ces travaux

devront commencer cet automne, vu
que l’argent ne sera disponible qu’a-
près la session qui, d’après les apra-
rences, va probablementse prolonger
jusqu’à la fin du mois d’août ; mais
une chose certaine, c’est que les tra-
vaux commesceront de boune heure
le printemzs prochain, le bois devant
être préparé cet hiver.

Nousfélicitons les gens de la belle
petite paroisse de l'Isle aux Guues
d’avoirenfin réussi a obtenir cette
sornme ek nous sommes convaincu
qu’en travaillant unarimement, ils
obtiendront encore ce qui a été de-
puis longtemps promis, c’esl-à dire
une ligue de telephoue ou de lélé-
graphe qui les mettra en commun:-
cation avec Québec, Montmagny, etc.
Nous espérons aussi que des arran-

gements seront pris avant longtemps
pour qu’ils puissent avoir un méde-
cin résidant à l’Isle aux Grues.
Toutes ces amélioralions nécessai-

res que nos dévoués amis de l’Isie
aux Grues ont droit d’avoir du gou-
vernement seront certainement fai-
tes, mais on ne peut pas tout faire
en un jour.

Les conservateurs n'ont jamais
rien fait pour les gens de l’Isle, wal
gré qu’une majorité leur a toujours
été favorable. Le parti libéral qui
n’a pas de rancune ne privera pas les
libéraux de lP’sle aux Grues parce
que la majorité était contie eux el
nos chefs politiques.

Les ameliorations qu’ils deman-
dent sont utiles ct nécessaires et ils
devront les avoir. Si les conserva-
teurs de l’isle aux Grues n’ont pas
assez de reconnaissance pour tenir
compte de cela au gouvernement ac-
tuel, eh bien ! tant pis pour eux ; et
nos amis libéraux peuvent compter
qu’ils auront le palronnage qu’ils ont
droit d’avoir.

Le gouvernement local a aussi ac-
cordé à notre député local une som-
me assez ronde pour les chemius de
colonisation : plus de $1200.00 qui
est à se dépenser dans les cantons du
comté où il y a de la colonisation.
Nos deux gouvernements out droit à
la reconnaissauce des électeurs.

————_—

AUX VOYAGEURS

En voyage, rien de mieux que d’a-
voir drns sa valise une bouteille de
BAUME RHUMAL 87

LA MORT de M. GEOFFRION

L’hon. M. C. À. Geoffrion, après
une longue maladie, s'est éteint
mardi matin en sa maison de cam
pagne, à Dorion, près de Montréal
Mardi après-midi Sa Grandeur

Mgr. Bruchési lui serra les mains
avec émotion, et lui dit : “ Au re-
voir, mon ami, et courage. Nous
nous reverrons là-haut.”
“Ah! non, encore ici-bas, répon-

dit M. Geoffrion,” qui voulait tant
vivre.
Son entrevue avec sir Wilfrid

Laurier, lundi matin, a été courte,
mais touchante. * Bonjour, mon
pauvre Geoffrion, dit le premier
ministre, en s’approchant de son
chevet ’ “Je te remercie d’être ve-
nu me voir, mon cher Laurier. C’a
me fait bien plaisir, lui répondit
Geoffrion.” “As-tu des recomman-
datious à mefaire, lui dit M. Lau-
rier ?” Le mourant n’eut pas la
force de répondre. Il ferma les
yeux et s’endormit. Sir Wilfrid ne
put s'empêcher de pleurer. C'était
un ami de trente ans qu’il avait
sous les yeux, décharné, abimé,
agonisant.
On ne saurait concevoir les sen

timents de profonds regrets que
provoque partout la mort de M.
Geoffrion. Son caractère si droit,
son excellent cœur, ses hautes qua-
lités l’avaient fait aimer partout
et de tout le monde. On ne lui a
jamais connu un seul ennemi.
Le Barreau perd en lui le plus

 

 

illustre de ses praticiens ; le parti
libéral, l’un de ses chefs les plus
respectés, et la province de Qué-
bec, l’un de ses hommes les plus
distingués.

Ses funérailles ont eu lieu ce
matin à 94 heures à l’église No-
tre-Dame, Montréal.
La famille de l’illustre défunt

voudra bien agréer nos plus sin-
cères sympathies.

GRAND INCENDIE

  

À Québec, dans le quartier St-
Roch, 50 maisons ont été détrui-
tes mardi par un incendie. Les
pertes sont de $100,000 en chiffres
ronds.

Rouge sortant du canon
C’est le boulet qui a atteint G. B.

Steadman, de Newark, Mich., dans la
guerre civile. I] lui causa d’horribles
ulcères qu'aucnn traitement, pendant
20 ans, ne put soulager. Ensuite le
“Bucklens Arnica Salve l’a guéri. Gué-
rit coupures, écorchures, brûlures, pa-
naris, cors, éruption de peau. Le meil-
leur remède au monde pour les hémo-
roïdes. Z5c. la boîte. Guérison garantie.
Vendue par tuus les pharmaciens. 3

Du “Piounier,” de Sherbrooke,
édition de Montréal:
“On annonce que Mgr l’arche-

vêque de Montréal a écrit à M. L.
O. David,le félicitant hautement
de la belle œuvre qu’il préconise
et promettant son distingué con-
cours au grand mouvement d’or-
ganisation nationale, pour coloni-
ser, que doit réussir à soulever
notre vaillant ami. Plusieurs so-
ciétés ouvrières ou de colonisation
témoignent aussi a M. David de
leur gratitude sincère et de leur
cordiale adhésion.”

  

 

Le plus petit chèque connu est
celui que le gouvernement améri-
vain a donné à Grover Cleveland
en paiement de son salaire.
Quand son dernier terme com-

me président des Etats-Unis ex-
pira, on constata qu’il lui reve-
rait une ceut, et on lui donnèun
chèque pour ce montant.

Cleveland pouvait bien se pas-
ser de cet argent ; il a fait enca-
drer ce chèque à titre de curiosi-
té.

la Banque d’Angleterre détient
le record pour les plus gros chè-
ques. Cette institution en a donné
un pour $55,000,000 et un autre
autre pour $625,500,000.

Ces documents de haute valeur
ont été préparés en rapport avec
le dernier emprunt chinois.

 

Il y a sur la rue Wall, à New-
York, une foule d'hommes qui si-
gnent des chèques pour un mil-
lion avec moins d’hésitation qu’-
ont d’autres personnes a signer
des chèques pour cent dollars seu-
lement. g

 

Le Président des Etats-Unis
s’est décidé à lever dix nouveaux
régiments de volontaires.

Vraiment. on dirait que la guer-
re ue fait que commencer!

- Petites Nouvelles

—-L’amiral Cervera, qui avait été
poursuivi en justice dans son pays
pour s'êtra fait battre par les amé-
ricains, a été acquitté.

—Ce phénomène psychologique qu’
on appelle : ‘’l’enfant assassin” devient
de plus en pius commun, aux États-
Unis. Dans le Kansas, un petit bon-
homme de 9 ans vient de tuer sa mère
d’un coup de p stolet.

 

 

premier prêtre canadien,
11 naquit à Québec en 1642.
—Oncélèbrera en 1900 à Mayence

le 5S0Uème anniversaire de la naissance
de Gutemberg, inventeur de l’impri-
merie.
—Lajeune fille la plus populaire en

ce moment aux Etats-Unis est assuré-
ment Mis Hélène Gould. Il n’est per-
sonne, sur le territoire de l’Union, qui
ignore le nom de cette grande patrio-
le, ni la part indirecte, mais considéra-
ble, qu’elle a prise à la guerre hispa-
no-américaine. À la suile de ce der-
nier évènemeut, Miss Gould a reçu du
Congrès une médaille en or; des lé-
gislateurs de New-York, de Pensylva-
nie et de l'Illinois, des adresses de re-
merciements ; un album contenant
les signatures de 3,000 soldats et ma-
rins ; les insignes officiels dea vétérans
de la guerre civile ; un drapeau des   —M. l’abbé Germaiu Morin fut lol

ee

marins du ““Raleigh” ; un modèle ar-
tistement exécuté du navire l’“lowa” ;
en outre, de nombreux souvenirs de la
guerre offerts par des particuliers et
des lettres de félicitations de la plupart
des société patriotiques-du pays.
La bienfaisance de Miss Gould n’a

d’ailleurs pas pris fin avec la guerre.
Dernièrement, lors de l’incendie de
Windsor Hôtel, elle faisait ouvrir tou-
les grandes les portes du sa demeure,
située dans le voisinage, et (ransfor-
mait ses salons en salies d'hôpitaux. En
reconnaissance de quoi le New-York
Fire Department vient de lui décerner
une médaille en or: Miss Hélèie
Gould est “l’homme” le plus décoré
des Etats-Unis.

—Philadelphie, Pe. 12. - Le “Phila-
delphia North American” publie ce
qui suit :
“La potence ne serait pas suffisante

pour punir certains soldats de l’Uncle
Sam. C’est ce que dit un soldat amé-
ricain aux Philippines, M. Michæl
Prendergast, de la Cie A., dans une
lettre que ses parents, qui demeurent
près de Jenkiutown, viennent de rece-
voir. Si la moitié de ce qu’il dit est
vrai, son accusation est amplement
justifiée, car il raconte une terrible

| scène de sacrilège qui a eu leu dans
une église catholique romaine, près de
Manille. Voici la lettre :

“Viilages et églises ont été mis en
ruine par nos canons. Il y a eu dans
une église une scène telle que je n'en
avais jamais vue. Les volontaires sont
entrés duns cette église juste comme
le prêtre en sortait, et ces démons ont
tout brisé. Ils ont réduil en morceaux
les statues de la Sainte V.erge et des
saints ; puis brisé le tabernacle dans
lequel 1ls ont pris !e calice et le Saint-
Sacrement qu’ils ont jetés sur le plan.
cher. Non satisfaits de cela, il les ont
foulés aux pieds.

“Ils ont mis les ornements du prêtre
et se sonl ainsi rendus au camp.

‘ Les larmes sont venues aux yeux
d'un graud nombre de soldats catholi-
ques à la vue d’un tel Outrage à l’égli-
se catholique. Mais les volontaires ne
se sont pas arrêtés là. Ils ont ouvert
les voût: s de l’église et ont jeté les ca-
davres dans tontes les directions en
cherchar.t les bijoux et les autres ob-
jets précieux. Ceci seulement est une
disgrâce pour l’Oncle Sam, et la poten-
ce ue serail pas suffisaute pour punir
Certains de ses soldats.
“Quand la guerre a éclaté, Prender-

gast s’est engagé dans le 3e régiment
de cavalerie et il a lait toute la campa-
gre de Cuba.

“Tncorpo:é ensuite dans le 12e d’in-
fanterie, 11 a été envoyé aux Philippi-
ns”
a

SERA A MONTMAGNY,
Lundi, le 24 courant,

Sur le terrain de Mme Vve Ed. Laver-
gne, rue St-Etienne, le CIRQUE

CYR-BARRE
Le cirque Canadien-français, fondé

par Louis Gyr, le champion des hom-
ms orts du mcnde, continue à mar.
cher de succès en succès. Partout où 1
a passé il a regu des ovalions trés mé-

pres re

St Jean Port-Joli,le 28 à Ste-Anne La-
pocatière et le 29 à St-Paschal.
La représentation commencera le

soir à 8 heures précises.
Avant la représentation, à 7 heures

p. m., M. Albert St-Georges, marche-
ra, en dehors de la tente, sur un fil
de fer à 40 pieds de hauteur.

SIEGES RESERVES 25 cls.
ADMISSTON GENERALE, 20 cts.
ENFANT, 10 cts.
——e

PERDU

Un petit rort feui'le en euir, conte
nu 87.50, a été perd:1 mercr di soir p:0
bablement dens Jes rues St Paul et St-
Thomus. Celui qui le retrourera et le
remportera à ce bur, au sera récompensé

—ete—

DECLS
 

Hier, ortcu lieu à S'e-Hénédi e
les funérail.es de Mme Joseph Para
dis, mière de noire bon concitoyene:
malire de poste, M. le Dr Paradis.
La foule nombreuse qui assistait

aux funérailles a prouvé que ceil
bonne et char.table femme comptait
de nombreux amis et que ses grandes
qualités étaient apprécié s.
Madame Paradis est uécédée pres-

que subitement lundi dernier à l’âge
de 67 ans et elle laisse pour déplorer
sa perte Un époux et cinq enfants.

M. le Dr Paradis et sa famille vou-
dront bien accepter nos plus sincères
condoléances.

—>->-—<t———

EXCURSION AU LAC ST JEAN
Unparti d’excursionnistes de Mont-

magny est a organiser une excursiou
à Roberval, Chicontimi, Tadoussac,
pour faire le Fashionable Round Trip,
si en vogue parmi les américains, ct
revenir par les bateaux de la Cie du
Richelieu en arrêtant à la Rivière du
Loup et Cacouna en montant.
L» voyage se fera dans une quinzai-

ne de jours à des prix très réduits s’il
y à uue vingtaine de souscriptenrs,
avec leurs partxers, qni désirent visi-
ter ces places d’eau.

 

Grandes Courses à
Montmagny

Il y aura de belles et grandes
courses dimanche prochain au
“Parc Montmagny.” Ces courses
commenceront à 8 hrs. précises de
l'après-midi. La fanfare de St-Va-
lier sera sur le terrain.

Ces courses sont patronisées par
tous les citoyens de Montmagny.
A part les courses de bicycles fa1-
tes par les coureurs émerites de
Québec, le comité des courses a
ouvert deux classes de courses de
bicycles, réservées aux jeunes gens
du district.
Bicycles.—2 clases de concours.
lére classe.—1ler prix $8.00

* —2me prix 5.00
“ —3me prix 2.00 rilées—el a toujours fait salle comble.

Les artistes sont de tout premier or-
dre et ils exécutent leurs exercices à
la perfection.
Tous les journaux louangent le cir-

que et beaucoup disent qu’ils sont en-
core en-dessous de la vérité dans leurs
éloges. Entres aulris attractions nous
verrons dans ce cirque :

Mlle McKay, Mme Bédard ainsi que
MM. Charlebois et Bédard et les frères
Chaput, qui sont surprenauts dans
leurs exercices d'échelle.

Mlle Bergeron est une contortion-
niste admirable et c'est avec raison
qu'on la nomme “ la fille serpent.”
Nous verrons aussi un cumhat de

ois Cyr le neveu du Champion. Les
noms de ces deux boxeurs n’ont pas
besoin de réelame.
Mme Bédard nous chantera une 10-

mance comme elle seule peut la chan-
ter.

Nous pourrons admirer les exerci-
ces dans les cerceaux donues par M.
Bedard et les MM. Chaput étonneront
tout le monde dans leurs exercices
sur les pyramides de chaises.

Cette partie du programine est sim-
plement merveilleuse.
La représentation se terwinera par

les tours d force de MM. Barré et
Francis Cyr. Mousier Barré esl as-
sez Connu pour qu’on n’eu parle pas,
il suffitt de dire que très facilement
il porte au bout de sou bras droit
une haltère de 274 Ibs et soulève sur
les reins près de 40U0 lbs, c’est phé-
noménal,
Le jeune Francis Gyr, âgé de douze

ans soulève 130 lbs, 30 lbs de plus
que sou propre poids.

Mais Cela suffit, il ne fant pas tout
dire puisque lurdi, le 24, nous au-
rons le plaisir d’avoir à Montmagny,
sur le terrain de Mme Lavergne, rue
St-Etieune, le cirque Gyr-Barré,

 boxe entre MM. Emile Leger et Frau-|

25 cents d'entrée, ouverte à tous,
|audessus de 15 ans.

: 2ème classe—Course libre ou-
| Verte à tous les jeunes gens au-
dessous de 15 ans.

ler prix $2.50 ; 2we prix $1.50;
8me prix $1.0v.
Courses à pied.—ler prix $3.00 ;
2me prix $2.00.

Il n’y aura pas de désordres du-
rant ces courses, car toute boisson

énivrante sera strictement défen-
due sur le rond et dans les envi-
Tons,

NOTES LOCALES

—Le Saint exercice des Quaraate
Heures a eu lieu cette semaine au
Cap St Ignace.
— M. Pierre Morin, marchand du

Cap Si-Ignace, fera bâlir sous jeu un
moulin à scie mû par ia vapeur.

--Mme J. N. R. Lespérance et Mile
Corine sont revenues mardi d'une
pramenade au Bic et à Frazerville.
Mme Achille Bernier est partie mar-

di pour une promenade de quelques
jours à Lewiston, Me.
—MIle Marie-Louise Martin, de St-

Fabien, est en promenade chez Mme
Vve Romuald Têtu.

—L’enfle du pis des vaches est
guérie par le Liniment Minard.
—-M. Napoléon Cloutier,de St-Pierre,
et M. Jos. Edvuard Caron, Secrétaire
de l’Islet étaient en cette ville mer-
credi.

— Uu paquet de Teintures Magnéti-
ques coûtant 10 cents el bien peu
d'ouvrage feront une blouse neuve
de votre soie fanée.

 

 

—L'Intercolonial n’a jamais trans-
porté autant de touristes qu’à cette
saison ici de l’année. Tous ses con- Le cirque sera demain, le 23, à Ber-

thier, le 24 à Montmagny, le 25 au Vois sont encombrés.

Ca St-Ignace, le 26 à Ilslet, le 27a M
 

agasin
Populaire

De la Basse-Ville
0 0

Ce magasin est un des mieux assortis,
inutile d'énumérer toutes les marchandi-
ses, il y en a pour tous les goûts. Le dé-
partement pour Dames est au complet
ainsi que le département pour messieurs.

Notre assortiment de CHAPEAUX,
CALOTTES, pour hommes, garçons et
enfants, est des plusjolis.

Nous avons une spécialité de Hardes-
faites pour hommes, garçons et enfants.

Aussi

Tapis, Prélarts, toiles peintes rideaux,
poles et tout ce qu'il vous faut pour gar-
niture de chassis.
8&5 Untailleur d’expérience au ma-

gasin.

 

ED. BÉLANGER & Cie,
29 rue Notre- Dame,

86 Côte de la Montagne.

— M. Louis Rochefort, de St-Paul
Minnesota, est en cetle ville depuis
mardi matin pour une promenade de
deux mois.  Voi.à 47 aus que M. Ro-
chefort v’est pas venu à St-Thomas,
sa place natale, où il compte un
grand nombre de parents et dams
qu’il est venu visiter.

—Le Liniment Minard guérit les
indispositions. i
—Le 9 de ce mois, à St-Pierre, pen-

dant la Grand'messe, la collecte a été
faite par Mlle Philomène Bouchard
aecompaguée de M. Auguste Morin,
et Mile Wiarie- Lows» Talbot accom pa-
gnée de M, Louis Couillard. pour ai-
der à l’achat d’un tableau du Sacré-
Cœur.
—Lundi matin M. Joseph Couture

fils de M. Nazaire Couture, condui-
sait à l’autel Mlle Joséphine Thibeault
fille de M. Jacques Thibeault. Mardi
natin, M. Joseph Gagné, fils de M.
Cléophas Gagné, du Cap St-Ignace,
conduisait à l’autel Mile Marie-Anna
Proulx, fille de M. Richard Proulx.
Nos meilleurs souhaits de bonheur

aux jeunes couples.

— La dyphtérie est guérie par
le Liniment Minard.
--Sont en promenade, en celte vil-

le : M, Martial Gagné, de Lawrence,
Mass, ; Mme John Langiois et ses en-
fants, d'Ottawa, chez M. Oct. Beau-
bien; M.elL Mme Binet et leurs en-
fants, de Québec, chez M. Max. Dubé;
Mlle Eincline Lepage. de Québec,
chez son oncle, M.- Joseph Gaudreau ;
Mme Ferdinand Gagron et ses en-
fants, de Quehec, chez son père, M.
le Capt Elz. Boulanger ; Mlle Sophie
Fiset, de Ste-Marie de la Beauce, chez
son père M. Albert Fiset ; Mlle Adèle
l'aché. de Quebec, chez l’hon. juge
Choquette,
—Nous avons souvent averti MM.

les amateurs du bicycle qu’ils de-
vaient laisser le troltoir aux piétons
el ne pas risjuer ainsi à mettre en
danger la vi des gens, el malgré
tout, on semble ne pas vouioir en fai-
re de cas.

Qu’ils soient bien avertis que doré-
navant, puisque les autorités ne veu-
lent pas s'en occuper, le public qui
paie les taxes va se charger de remet-
tre à la raison ces endiablés péda-
leurs, qui pourraient qu lqu’un de
ces soirs prendre un billet de parterre
des mieux conditionnés, qu’ils en
soient certains.

Pas plus tard que vendredi dernier,
un résidant de la rue St-Louis a failli
se faire assommer par un de ces pé-
daleurs,en tournant le coin d’une rue
Heureusement que le bicycle n’était
pas beaucoup chargé, et qu'il a pu
s’en retirer sans danger, mais non
sans avoir souillé et taché une paire
de pantalons. Cette personne nous a
fait voir que la prochaine coliision
pourrait être plus fatale pourle bicy-
cliste, quel qu’il soit.

—Le Liniment Minard guérit les
rhumes, etc.

 

 

CANADA, Cour de Cir-
Province de Québec, cuil sié-

District de Montmagny. geant à
No. 738 Monimagny.

Edmond Bélanger, boulanger de
St-Pierre de la Rivière du Sud.

Demandeur,
A

Pierre Couture, de Hudlow, Ver-
mont, Etats-Unis d’Amérique, et ci-
devant de la dite paroisse de St.Pier-
re. Défendeur,

&
Gaspard Boulauger, cultivateur,

de la paroisse de Notre-Dame du St-
Rosaire. Tiers-Saisi.

Il est ordonné au défendeur de
comparaître dans un mois.
Montmagny. 4 juillet 1899.

ROY & BEAUBIEN.
G. C C.M

DEMANDE.—M. Amable Couture,
marchand de St-Paul, demande un
jeune homme comme commis. Sa-
dresser à M. Couture pour autres in-
formations.

  



 
 

 
ANNONCESde MONTMAGNY.

AVEZ-VOUS
BESOIN DUN HABIT NOUVEAU?

Epargnez votre argent en ailant
an magasin

J. V. PROTEAU
Où vous trouverez un assortiment com-
plet de Tweeds venant d'être reçus.
à des prix très modérés. Aussi une spé-
cialité de HARDES FAITES.

MAGNIFIQUES CHAPEAUX

pour Hommes, jeunes gens et enfants
Désirez-vous faire une toilette neuve

à votre maison ?

 

Vous y trouverez de la belle Tapisse-
rie, Prélart, Tapis, Pôles, Rideaux, etc.

Assortiment complet de Marchandises
Sèches et d'Epiceries.
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AU PUBLIC.—Je soussigné informe
le publie de Montmagny et autres pa-
roisses, ainsi que les voyageurs, que j'ai
ouvert, rue St-Thomas, un hôtel de
première classe.
La plus grande attention sera portée

aux voyageurs. Le tout sera teulu snr
un pied de première c'asse. Une visi-
te est respectueusement sollicitée.

WILLIAM GAMACHE,

 

C. Coulombe & Cie.
Rue Sgpd.ours

J'ai honneur dtigformer mes nom-
breuses pratiques et le public en gé-
néral que j'ai toujourse&'mains un
Stock de

Farine, Son, Moulée, Sain-
doux, etc, etc.

Je vendrai à des prix défignt toute
compélilion.

Aussi :

LIQUEURS DE TOUTES SOR-
TES, comprenant : Brandy, Gin,
Scotch, Whisky, Vins, etc.

GRANDE VENTE A
REDUCTION

Au Magasin de

F.-J. MORIN,
RUE DU DEPOT.

UN LOT DE
Marchandises séches

que je vendrai au prix coûtaut.
Dean Tweed à Pantalon, belle

serge, presque pour rien.

Chaussures
Pour Hommes, et Enfants ven-
dues au plus bas prix possibles.

Profiitez de ces grands avanta-
ges qui vous sont offerts.
Une visite est sollicitée.

28 Fév. 97,—1 an.

———_

CHEMIN DE FER INTERCOLONIAL

Le et après lundi le 16 Juin
1899, les trains circuleront com-
mesuit: (excepté le dimanche)

LAISSANT MONTMAGNY
EXPRESS

Pour Rivière-du-Loup, Hali-
fax et St-Jean 1,56

Local Express pour Petit Mé-
TiS... soccooves sas000 00000000. 14 85
Exp pour Lévis et Moutréal 10.55
Local express pour Lévis et

 

Montréal.…....…..…….….…..... 22.18
ACCOMODATION

Pour Lévis...8.58
Pour Rivière du Loup et Camp-
bellton....….vous 9.45
Pour Lévis, (Mardi et vendredi)

Pour Lévis ( mercredi, jeudi
et samedi)............3.48

Des chars Dortoirs et à diner sur
l'Express Maritime entre Mont-
réal et Halifax.
Tous les convois sont règlés d’a

prés le temps Eastern StandardTime
D. POTTINGER, gérant général.

Moncton, N. B. 14 juin 1899.
 

Le bureau de l’Assurance Mu-
tuelle contre le Feu, de Montma-
gny, est temporairement transpor-
té à Notre-Dame de Lévis.

Adresse postale : St-Henai Sta-
tion, Comté de Lévis.

G. DEMERS,
Gérant.  ler juillet.

€

sont pelits; te que
je désire, c'est d’en
vendre

car ma devise esl :

TELEPHONE 22
Arthur. N. Normand, PROPRIE-

TAIRE

MONTMACGNY MACHINE WORKS

Manufacture les engins jusqu’à 125 forces
off.” gréments de scieries de tous genres.
prix et sous le plus court délai.
tes fournie.

Montmagny, P. Q.

avec “automatic cut
Réparation au plus bas

Fonte de machineries de toutes sor-
Poèles de cuisines et de maisons assortis.

Nous attirons particulièrement l'attention du pablic sur notre
spécialité :

Le fameux moulin à battre Elephant
À vo s tous Cultivateurs,

Méfiez-vous des agents qui n’ont que belles poroles. Avant
d'acheter, venez nous voir ou voyez nos agents.

Nos prix sont les plus bas et les marchandises garanties les
meilleures.
 

TOUT le MON DE
DE MONTMAGNYet DES ENVIRONS

est invité de faire Une visite au ma-
gasin populaire de F. COHEN, chemin
du Dépôi. pour jugerle stock nouvean
qui sera offert à un prix des plus bas.

10 Ba les Coton Jaune, valant Tec.
durant cette grande vente, 4 cts.

1 Lot de chaussures pour hommes,
lames, garçons et enfants; Haid:s
faites pour hommes, garçons et jeu-
Hesses, le tout veudu à grande rédue-
tion.

AUSSI-Un lot de mar handises
sèches gétiérales que vous trouverez à
bon marché quand vous aurez vu.
Venez doi € en foule faire une visite

au magasin de

F. Cohen,
Rue du Dépôt.

( Maison Xavier Rouleau.)

 

Chaussures !
DE COULEURS,

Pour Hommes, Femmes et Enfants.
Pourtous les

Guûts et pourtoutes les Bourses

Mon assortiment de
Chaussures est très
grand et mes prix

b aucoup ;

“ Grand débit, petits profits.
- Que l’on vieune donc
se chausser au maga-
sin populaire de

Eugène Nicole,

te J'ai auss

RSIALALILLILIILLLEEL
Les

Maisons Suivantes

3 DE MONTREAL
sont recommandées à nos

LECTEURS.

Rue St-Jean-Baptiste
i en mains un lot de

chaussures que je vendrai au prix
coûtant. 14 av]
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MEUBLES °*—Fètoias.
ue vous ayez besoin d’une chaise ou de 100

bre à coucher, écrivez pour nos prix,

RENAUD KING & PATERSON

sets de

& 652 Rue Craig; Montréal.
 

PAPETERIE, ete,
Enveloppes,

etc.
Imprimerie, Livres do Blancs, etc. N'importe quoi
en fait de papcterie, livres de compte, ete. Ecrives
pourprix. ©MORTON PHILLIPS & CO

1755 Rue Notre-Dame, Montréal.
 

PATENTES ovrexss pass
FETHERSTONHAUGH & CO.

Canada Life Building,

BREVETS D'INVENTION
OBTENUS DANS TOUS

= Montreal.
 

Red Agents actifs demandés.

 

REMINGTON
TYPEWRITERS.

Aussi machines a écrire d’occasion
d’autres manufactures.

SPACKMAN & CO., Montreal.

far Contracteurs
Boyaux,

Ciment,
Briques a Feu.

Tous fes Materiaux pour Constructeurs, Fon-
deries, etc. Ecrivez pour prix.

F. Hyde &

Mfrs,,
    
A. Walker & Cie,

 

Co., Montreal.
EEC

MONTREAL,

  

 

C’est une imposition

mande le

que d’offrir une imitation
inférieure quand on de-

PIN ROUGE
 

Ne vous laissez pas en imposer. Montréal,

du SUD du Dr HARVEY.

Le meilleur des remèdescontre la toux,

En vente partout 35c. la bouteille,

Cie DE MEDECINE HARVEY, Mfrs,  
 

Cet espace est réservé

au Magasin

J. C.LISLOIS
PCUR

Nouvelles Marchandises

Au Klondike

Un médecin de Chicage, le dne-
teur Wilcoxson, qui revient du
Klondike, est arrivé à Tacoma,
Washington. Il dit que lorsqu'il
a quitté Dawson City il y arrivait
journellement, des rivières Bonan-
za, Eldorado, Hunker et Sulphur,
de $500,000 a $1,500,000 de pou-
dre d'or apportée par des chevaux
et des mules de bât. Un claim sur
I’Eldorado a produit deux tonues
de poudre d’or. Les deux plus
grosses pépites trouvées jusqu'ici
au Klondyke sont venues, l’une
du Bonanza, pesant 604 onces et
évaluée à $968, l'autre du Gold
Hill, contenant un pen plus de
quartz, pesant 106 onces et éva-
luée à $1,804. Presque tous les
jours des bateaux à vapeur par-
taient de Dawson city pour Saint-
Michaels, emportant des cher-
cheurs d’or avec la poudre qu’ils
avaient recueillie ; le vapeur "Ro-
bert Kerr” parti de Dawson le 20
juin, a emporté 8 millions de dol-
lars de poudre d’or. :
———

Santé delaEli H'é
Le Céleri Composé da Fang la saul
Romède qui Répand les Bi

 

9
ientaits

ds la Bonn2 Santé.

Témoignage intéressant d’un
homme guéri.

 

Si les chaleurs accablantes de la 1ni-
été sont arlivées et si vous souffrez de
dyspepsie, de maladie du foie et des ro-
slots, de douleurs au dos, mal de (ête,
Msoimnie et désordres d'estomac, es-
suyez d'une manière judicieuse le Céleri

Composé de Paine, il vous rendra beu-
- roux, fort et em santé, Nous réalisvus
p.einement ia gravité de votre condition,
et anxieux que vous êtes de jouir d’une
bonne santé, nous vous recommandons

is Céeri Composé de Paine, le remède
qui fait un bien si merveilleux à des mil-
iiers de personnes souffrantes en ce pays.
Si votre médecin est consciencieux, il
vous conseillera l'usage du grand remède
vvifiant, Vos amis et voisins se feront
un plaisir de vous dire le bien que ce re-
inble leur à fait quand ils étaient-ma-
Ltdes et souffrants.
M. Charles Comeau, de Neguae, N.B.,

raconte ses terribles souffrances et sa
z Cvson par ie Céleri Composé de Pai-
ne, conume suit :
“Je puis sans crainte, recommander le

Céleri © mposé de Paine A tous ceux
qui souffrent de dyspepsie et de maladie
de foie, Je souffris pendant des années,
quand je temeurai à Brack Brook. de
vemplirations de maladies, et tellemont
dy dyspepsiè que je ne pouvais pas pren-
tre une bouchée de nourriture. Je dar-
mais difficilement et pendant le peu de
temps que je dormais j'avais d’affreux
cauchemars, Les souffrances intenses
de la maladie de foie augmentaient non
furdeau de matiises ; J'avais aussi le
vertige, des douleurs au dos, j'étais pair,
hagard et décourazé.
“Je continuai À me faire seigner par

les médecins sans en recevoir le moin-
dre soulagement. et finalement je prr-
dis tout espoir de devenir bien. Un jour,

ma fille qui avait lu qu'une mervollouse
guérison avait été opérée par le Côeri
Composé de Paine, me conseilla Jss
suyer une bouteilie de ce remède. Je
lui dis que c'était inutile de gaspiller de
l'argent, mais elle p'aisla si bien sa enuu-
se que paar lui faire plaisir jen achetai
une boutellie, et je n'en avais pts en-
core pris tout le contenu que je me sontis
mieux. fyncouragé par © sd. je conti-

; Nuai à prendre ce rembue ct À Me sontr
mieux de jeur eu jour.
“Je suis maintenant œuéri. grâce rn

Céeri Composé de Paine. Ii n'y a pas
à s'étonner si je considère que le C'éieri
Composé de Paine est In plus granle

découverte médicaze de l'univers, Je con-
seille à tons ux qui souffrent d'essuver
va propiiétés curatives de ce grand re-
md Je, 

Prélarts, Chapeaux, Chaussures, & & &

Habillement en Surge bleue,

Flanellette 33ces ; Indienne 4cts.

gherez 25 à 50 pourcent.

A LA QUEBECQUOISE,
155 RUE ST-JOSEPH.

Le plus grand Magasin aun seul prix de QUEBEC.
Ou vous trouverez toujours un assortiment choisi de Marchandises de tou-

tes sortes : Tweuvd, Serge, Eloffe à robe, Gauhemire, Hardes faites, Tapis,

 

Tuilleurs et modistes de première classe employés dans la malson.
Aussi toujours en main des JOBS à moilié prix. Quelques prix vous

donneront une idée de nos bons marchés.

de $5.00 pour 83.19
« ce “ enfant de 32.50 “ $1.29

Pantalons pour hommes de.............. $1.75 “ 80,98
150 paires Souliers Dames valant........ $1.25 “ 80.75
100 douzaines Gants fil noir de 20cts pour Lucts;75 douzaines Chapeaux

Sailors, noir ev de couleur, pour 10 et l5cts ; Coton jaune 24cts ; Shirt.ng 3e

Aussi une grande quantite d’autrs JOBS aux mêmes conditions.
8&" Venez faire vos achats à Québec, surtoul à la Québecquoise et vous ga-

AU GRAND CENTRE DU BON MARCHÉ

A LA QUEBECQUOISE, 155 RUE
ST-JOSEPH

 
   

EPARGNEZDE L'ARGENT SUR

BICYCLES NEUFS
BICYCLES PLEINE GRANDEUR, POUR

| HOMMES OU FEMMES, EXCELLENTS
SOUS TOUS LES RAPPORTS. $35

BICYCLES DE SECONDE MAIN DE $5.00 CHAQUE.

|FRAN —Catalogue Illustré de Bicycles
et Accessoires de SportCO.

sera envoyé franco sur demande.

 

| fiques Bicycles sont exjosés au mag:

 

AGENTS EXCLUSIFS POUR LA PROVINCE DE QUEBEC

des BicycLes "CRESCENT."

T. W. BOYD & FILS,
1683 Rue Notre Dame, MONTREAL.

V.&B. SPORTING GOODS Co. Québec, Agents pour Québec et ie District
Le Dr J. B. BLOUIN. de Montmagny, est agent de ce Bicycle et

; alltres marques, pour Montmagny et tout le District.
tsin de Ml e Marie Picard.

Deux de ces magni-

 

CHRONIQUE
Hier soir, dans ma chambrette.

Je révais a vous. amis lecteurs. Et
dans l'ombre que dissipait à pei-
ne la lueur tremblante de ma
vieille bougie, je vovais passer,
comme en une délicieuse prrces-
sion, toute une série de fantômes
aux yeux provocateurs, au souri-
re mutin, tout plein de charmes
étranges. Et je faisais un nom
sur chacune de ces figures qui
s'envolaient,-rapides et souriantes
car je vous counais presque tous.

| amis lecteurs, et parfois/ je sen
tais en mou cœur Sommeane flam
me mystérieuse el ravissante
quand mes yeux s’arrêtaient sur.
……….… Mais je ne suis pas à vous
écrire pour vous raconter mes
amours. Cela vous eunuierait,
n’est-ce pas ?

Donc, je rèvais de vous, si bien
que j'en oubliai le somme:l une
bonne heure durant. Comment
vous amuser et commen! trouver
le moyen de nous uuir par le
grand et noble lien de l’esorit, par
la douce et enchantaute viv de l'à-
me, voilà quelle était ma pénibl-
préoccupation. Je peinais, je pos
tais, j'enrageais, quand tout à
coup uue idée me vint qui brus
qua les choses et me perinit enfin
de me jeter dans Tes b as amou-
reux de Morphée. Cette bienveil
lante idée qui m’arrivait si à pro-
pos, c'était tout simpli ment de
m’en remettre à votre jugement
et votre goûte sur le cioix des
moyens à employer pour weuer à
bonne fin mon entreprise.

Aimeriez-vous à renouveler sur
un plus petit pied les aimables
et sympathiques correspondances
dont nous gratifiait jadis FRAN-
ÇoISE, en son adorable * Coin d
Fanchette ?” lin ce cas, motré
petit coin à nous, où nous vien-
drions réchauffer uos cœurs au
contact de cœurs amis, s’appelle-

jrait tout bonnement “ Coin de
Sourire.” lit ce serait charmant!
Nous pourrions aus+i, par une

combinaison savante, queje lais-
se à votre choix, faire entrer en
communication intime (par cor-
respoudance seulement !) les jeu-
ues gens de différents sexes, tout
en couvrant soigneusement leurs
persounalités sous un nom d’em-
prunt. Ainsi, un jéune homme
écrit sous un psendouyme quelcon
que, un tout petit article sur 1’E-
cho ; ce pauvre gargon est éna-
mouré d’une brune qui lui a trat-
treusement volé son cœur. Aus.
sitôt une jeune fille lui répoud,
toujours sous un pseudonyme, et
lui décris ses différentes impres-
sions à la lecture de l’article sus-
dit. Je publierais ces correspon-
dances sur I’Echo et ce serait on

ne peut plus amusant de voir les

 

 
  

brûlantes déclarations d’un amour
éternel ou les chaudes protesta-
t ions de fidélité et tout le trem-
blement.

i
Inutile de vous assurer le plus

mpénétrable secret sur toutes ls
correspondances que j'aurai l’hon-
neur de recevoir. Si quelqu'un de
mes lecteurs ou quelqu’une de mes
] ectrices avait en vue un projet
plus attrayant et plusfacile qu’on
n e se gêue pas de me le faire par-
vevir,

t

Jo donnerai à la prochaine édi-
ion le résultat des réponses et
nous commencerons aussitôt no-
tre belle œuvre de rapprochement
et d’amitié d'âmes.
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Veuillez adresser : SCURIRE. bu-

cau de L'Echo.

SOURIRE.
mE——

APDIPIPIIOSCCATTATACHY

34 FILULES 25¢,
pargnez de l’argent

sur votre médecine

comme sur votre boire

et :anger.

LES PILULES
ANTI-BILIEUSES
ET PURGATIVES

iu DR. HARVEYGu .

* Attaques de bile, mi-
Guertssent: graine, indigestion,
clous, bouto.1s, constipation, etc:
coutent 25c. par boîte de 33.

Près de 30 ans sur le marché.

Ceux qui souffrent des maladies
du foie, devraient écrire pour
quelques témoignages, vrais et }
gratuits, que nous avons fait-im-
prime-

Boite comme échantillon 25c.
 

LA CIE DE MEDECINT HARVEY,
. 424, RUE 8Y-VAUL, MONTREAL

eL-<—>1>E>E>BOOLI<PII-I20
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VIN de

QUININE
CAMPBELL

Guérit les Rhumes

Rend le Sommeil

Restore les Forces

UN TONIQUE IDEAL
 

K. CAMPBELL & CIE, Mtrs, Montreal  

 

DEBARASSEZ VOS LITS
DES PUNAISES.

EN EMPLOYANT LE

POISON LIQUIDE DE LYONS.
Uneapplication Jes détruit, sinon votre argeut sera

remis. 28c, En vente partout. €  


